
1© IFOP 2024 1

N° 120475

Contacts Ifop : 

François Kraus / Hugo Lasserre

06 61 00 37 76 - francois.kraus@ifop.com 
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MÉTHODOLOGIE
- Les conditions de réalisation -

ECHANTILLON

MÉTHODOLOGIE

MODE DE RECUEIL

L’enquête a été menée auprès : 

- d’un échantillon de 1 000 particuliers, représentatif de la population française 
âgée de 18 ans et plus.

- d’un échantillon de 600 médecins, représentatif de la population de 
médecins généralistes  et pédiatres en activité.

La représentativité de l’échantillon a été assurée par la méthode des 
quotas : 

- sexe, âge, CSP, catégorie d'agglomération et région pour 
l’ensemble des Français 
- sexe, âge, spécialité médicale et mode d’exercice et région pour 
les médecins 

Les interviews ont été réalisées : 

- … par questionnaire auto-administré en ligne du 13 au 14 

février 2024 pour l’ensemble des Français                                           

… par téléphone du 22 janvier au 7 février 2024 pour les 

médecins

POUR CITER CETTE ETUDE , IL FAUT UTILISER A MINIMA LA FORMULATION SUIVANTE :

« Étude Ifop pour Sanofi réalisée par téléphone du 22 janvier au 7 février 2024  auprès d’un 
échantillon de 600 médecins, représentatif de la population de médecins généralistes  et pédiatres 

en activité, et d’un échantillon national représentatif de 1000 Français âgés de 18 ans et plus  »
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LES MÉDECINS ET LES 
MALADIES RARES

A
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Très difficile 

30

Plutôt difficile 

62

Plutôt pas 
difficile 

5

Pas du tout 
difficile 

2

D I AG NO S T I Q U E R  U NE  MAL AD I E  R AR E  CO NS T I TU E  U NE  G R AND E  

D I F F I CU L TÉ  P O U R  L A  Q U AS I - TO TAL I TÉ  D E S  MÉ D E CI NS

Q : Personnellement, diriez-vous que le diagnostic 

d’une maladie rare est pour vous… ? 

92%
des médecins jugent difficile le diagnostic d’une maladie rare

92% 99%
Généralistes Pédiatres

Taux d’usage selon…

90

91

95

89

90

95

Moins de 35 ans

35-49 ans

50-64 ans

65 ans et plus

Hommes

Femmes

Age

Sexe

Médecins
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26

34

21

27

27

27

33

26

26

35

33

38

31

24

A déjà diagnostiqué

N’a jamais diagnostiqué 

Au moins une fois tous les 3 mois

Au moins une fois par an

Moins d’une fois par an ou jamais 

En a déjà entendu parler

N'en a jamais entendu parler

Vous inquiète

Vous laisse indifférent

Vous enthousiasme

Oui

Oui, certainement

Oui, probablement

NON

30

31

27

33

27

32

30

30

31

31

31

29

29

32

30

38

28

26

34

ENSEMBLE

Généralistes

Pédiatres

Moins de 35 ans

35-49 ans

50-64 ans

65 ans et plus

Hommes

Femmes

LIBERAUX EXCLUSIFS OU MIXTES

Libéraux exclusifs

Mixtes

SAL. HOSPITALIERS / AUTRES

CABINET

… cab. individuel 

… cab. de groupe ou en société 

ETABLISSEMENT

… établ. public de santé 

… établ. privé 

36

28

26

26

30

28

36

29

26

32

17

31

28

34

29

35

AGGLO PARISIENNE

COM. URBAINE DE PROVINCE

. U.U. de 100 000 à 1 999 999 hab.

. U.U. de 20 000 à 99 999 hab.

. U.U. de 2 000 à 19 999 hab.

COMMUNE RURALE

Île-de-France

Province

A DÉJÀ UTILISE

Au cours du dernier mois

Il y a plus d'un mois

JAMAIS

Au moins un

Aucun

Au moins un

Aucun

Age

Mode d’exercice

Région d’exercice

Lieu d’exercice

Catégorie d’agglomération

Utilisation de l’IA dans sa vie professionnelle 

Disposition à recourir à un outil de l’IA

Disposition à recourir à un outil de l’IA pour les maladies rares

Spécialité 

Diagnostic de patients atteints de maladie rare

Fréquence de diagnostic de patients atteints de maladie rare 

Notoriété de l’IA pour diagnostiquer ou traiter les maladies rares 

Sentiment vis-à-vis de l’IA 

Disposition à utiliser Accelrare

Sexe

sur le profil des médecins qui jugent « très difficile » le diagnostic 

d’une maladie rare

Note de lecture : 36% des médecins de l’agglomération parisienne jugent « très difficile » le diagnostic  d’une maladie rare

FOCUS
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La variabilité des symptômes 

La complexité génétique 

Le manque de temps pour les diagnostics approfondis 

La ressemblance avec d’autres maladies communes 

Le manque de connaissances médicales sur les maladies 
rares 

La difficulté à accéder à des spécialistes en maladies rares 

Les coûts élevés des tests diagnostiques 

I L  F AU T  D I R E  Q U E  L E S  MÉ D E CI NS  R E NCO NTR E NT  

D E  TR È S  NO MB R E U S E S  D I F F I CU L TÉ S  L O R S  D U  

D I AG NO S T I C  D ’ U NE  MAL AD I E  R AR E
Q : Lors du diagnostic de maladies rares, chacune des 
difficultés suivantes est-elle pour vous ? 

89

86

83

83

82

80

73

PROPORTION DE MEDECINS POUR QUI CHACUNE DE 

CES DIFFICULTES EST « IMPORTANTE » LORS DU 

DIAGNOSTIC DE MALADIES RARES
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L A  CO NF R O NTAT I O N À  D E S  P AT I E NTS  AT TE I NTS  D E  MAL AD I E S  

R AR E S  E S T  L O I N  D ’ Ê TR E  U NE  S I TU AT I O N E X CE P T I O NE L L E ,                

NO TAMME NT  P O U R  L E S  P É D I ATR E S
Q : Avez-vous déjà été impliqué dans le diagnostic de 
patients atteints de maladies rares ? 

Oui
45

Non
55

45%
des médecins ont déjà été impliqués dans le 
diagnostic de patients atteints de maladies rares, dont 51% des pédiatres 

Médecins

44% 51%
Généralistes Pédiatres

Taux d’usage selon…

36

37

48

59

55

34

Moins de 35 ans

35-49 ans

50-64 ans

65 ans et plus

Hommes

Femmes

Age

Sexe
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100

0

100

100

100

56

35

45

38

62

52

58

50

40

A déjà diagnostiqué

N’a jamais diagnostiqué 

Au moins une fois tous les 3 mois

Au moins une fois par an

Moins d’une fois par an ou jamais 

En a déjà entendu parler

N'en a jamais entendu parler

Vous inquiète

Vous laisse indifférent

Vous enthousiasme

Oui

Oui, certainement

Oui, probablement

NON

45

44

51

36

37

48

59

55

34

51

54

32

34

55

58

49

34

35

31

ENSEMBLE

Généralistes

Pédiatres

Moins de 35 ans

35-49 ans

50-64 ans

65 ans et plus

Hommes

Femmes

LIBERAUX EXCLUSIFS OU MIXTES

Libéraux exclusifs

Mixtes

SAL. HOSPITALIERS / AUTRES

CABINET

… cab. individuel 

… cab. de groupe ou en société 

ETABLISSEMENT

… établ. public de santé 

… établ. privé 

49

43

51

40

33

53

49

44

46

42

53

44

49

35

50

25

AGGLO PARISIENNE

COM. URBAINE DE PROVINCE

. U.U. de 100 000 à 1 999 999 hab.

. U.U. de 20 000 à 99 999 hab.

. U.U. de 2 000 à 19 999 hab.

COMMUNE RURALE

Île-de-France

Province

A DÉJÀ UTILISE

Au cours du dernier mois

Il y a plus d'un mois

JAMAIS

Au moins un

Aucun

Au moins un

Aucun

Age

Mode d’exercice

Région d’exercice

Lieu d’exercice

Catégorie d’agglomération

Utilisation de l’IA dans sa vie professionnelle 

Disposition à recourir à un outil de l’IA

Disposition à recourir à un outil de l’IA pour les maladies rares

Spécialité 

Diagnostic de patients atteints de maladie rare

Fréquence de diagnostic de patients atteints de maladie rare 

Notoriété de l’IA pour diagnostiquer ou traiter les maladies rares 

Sentiment vis-à-vis de l’IA 

Disposition à utiliser Accelrare

Sexe

sur le profil des médecins qui ont déjà été impliqués dans le 

diagnostic de patients atteints de maladies rares 

Note de lecture : 58% des médecins exerçant en cabinet individuel ont déjà été impliqués dans le diagnostic de patient atteints de maladie rares

FOCUS
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... dont 3 
derniers mois  

10

... dont 12 derniers 
mois 

11

... dont 3 dernières 
années 

23

... dont il y a 
plus de 3 ans 

1

NSP    
55

P R È S  D ’ U N  Q U AR T  D E S  MÉ D E CI NS  O NT  R É AL I S É  U N  D I AG NO S T I C  D E  

MAL AD I E S  R AR E S  CE S  D O U Z E  D E R NI E R S  MO I S

Q : Et à quelle fréquence cela vous est-il arrivé en moyenne ces trois dernières années ?
Base : aux médecins déjà impliqués dans le diagnostic de patients 
atteints de maladies rares  

Q : Avez-vous déjà été impliqué dans le diagnostic de patients atteints de maladies rares ? 

22%
des médecins ont été impliqués dans le 
diagnostic de patients atteints de maladies rares ces 12 derniers mois

Médecins

19% 39%
Généralistes Pédiatres
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P L U S  L AR G E ME NT ,  L E  CO R P S  MÉ D I CAL  AS P I R E  À  U N  ME I L L E U R  

ACCO MP AG NE ME NT  P O U R  L E  D I AG NO S T I C  E T  L E  TR A I TE ME NT                         

D E S  MAL AD I E S  R AR E S

Q: Personnellement, êtes-vous d’accord ou pas d’accord avec les affirmations suivantes ? 

Dans l’exercice de votre profession, vous 
aimeriez bénéficier d’un meilleur 

accompagnement pour le diagnostic et le 
traitement des maladies rares

Vous auriez aimé être mieux formé au diagnostic 
et aux traitements des maladies rares lors de vos 

études de médicine 

73

59

Taux d’adhésion à l’idée suivante

74% 69%
Généralistes Pédiatres

58% 62%

Taux d’adhésion 

selon…

Ensemble des 

médecins
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LE RAPPORT À l ’USAGE DE 
L’INTELLIGENCE ARTIFICIELLE 
EN MEDECINE

B
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L ’ I NTE L L I G E NCE  AR T I F I C I E L L E  S U S CI TE  D ANS  L E  CO R P S  

MÉ D I CAL  U N  E NTH O U S I AS ME  B E AU CO U P  P L U S  F O R T   

Q U E  D ANS  L ’ E NS E MB L E  D E  L A  P O P U L AT I O N S AL AR I É E
Q : De manière générale, diriez-vous que 
l’intelligence artificielle… ? 

15

36

49

0

Vous 
enthousiasme 

30

Vous laisse indifférent 

45

Vous inquiète 

24

NSP 
1

30% des médecins sont enthousiasmés par l’IA,                           

contre à peine 15% en moyenne chez l’ensemble des salariés  

Médecins

Ensemble 

des salariés

30% 32%
Généralistes Pédiatres

Taux d’enthousiasme envers 

l’IA  selon…

28

37

38

21

36

25

38

20

… cab. individuel 

… établ. public de santé 

Moins de 35 ans

35-49 ans

50-64 ans

65 ans et plus

Hommes

Femmes

Age

Lieu d’exercice

Sexe

Etude Ifop pour Learnthings réalisée par questionnaire auto-administré en ligne du 21 décembre au 3 janvier 2024 auprès d’un échantillon de 1911 personnes, représentatif de la population française, incluant 952 salariés.
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24

24

30

10

28

23

33

18

32

28

28

18

20

28

28

25

21

19

27

ENSEMBLE

Généralistes

Pédiatres

Moins de 35 ans

35-49 ans

50-64 ans

65 ans et plus

Hommes

Femmes

LIBERAUX EXCLUSIFS OU MIXTES

Libéraux exclusifs

Mixtes

SAL. HOSPITALIERS / AUTRES

CABINET

… cab. individuel 

… cab. de groupe ou en société 

ETABLISSEMENT

… établ. public de santé 

… établ. privé 

22

27

10

34

21

22

26

75

28

15

20

9

25

32

A déjà diagnostiqué

N’a jamais diagnostiqué 

Au moins une fois tous les 3 mois

Au moins une fois par an

Moins d’une fois par an ou jamais 

En a déjà entendu parler

N'en a jamais entendu parler

Vous inquiète

Vous laisse indifférent

Vous enthousiasme

Oui

Oui, certainement

Oui, probablement

NON

18

25

27

26

17

38

23

25

13

10

20

27

21

31

22

35

AGGLO PARISIENNE

COM. URBAINE DE PROVINCE

. U.U. de 100 000 à 1 999 999 hab.

. U.U. de 20 000 à 99 999 hab.

. U.U. de 2 000 à 19 999 hab.

COMMUNE RURALE

Île-de-France

Province

A DÉJÀ UTILISE

Au cours du dernier mois

Il y a plus d'un mois

JAMAIS

Au moins un

Aucun

Au moins un

Aucun

Age

Mode d’exercice

Région d’exercice

Lieu d’exercice

Catégorie d’agglomération

Utilisation de l’IA dans sa vie professionnelle 

Disposition à recourir à un outil de l’IA

Disposition à recourir à un outil de l’IA pour les maladies rares

Spécialité 

Diagnostic de patients atteints de maladie rare

Fréquence de diagnostic de patients atteints de maladie rare 

Notoriété de l’IA pour diagnostiquer ou traiter les maladies rares 

Sentiment vis-à-vis de l’IA 

Disposition à utiliser Accelrare

Sexe

sur le profil des médecins inquiets vis-à-vis de l’intelligence artificielle 

Note de lecture : 33% des médecins âgés de 65 ans et plus sont inquiets vis-à-vis de l’IA

FOCUS
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18

49
24

9

Tout à fait 
favorable 

18

Plutôt favorable 
57

Plutôt pas favorable 
15

Pas du tout 
favorable 

9

NSP
175%

des médecins soutiennent l’essor des technologies de l’IA dans le secteur 
médical, contre 67% en moyenne chez l’ensemble des Français 

L E  D É V E L O P P E ME NT  D E S  TE CH NO L O G I E S  D E  L ’ I A  D ANS  L E  

S E CTE U R  MÉ D I CAL  E S T  D AV ANTAG E  S O U TE NU  P AR  L E S  

MÉ D E CI NS  Q U E  P AR  L ’ E NS E MB L E  D E  L A  P O P U L AT I O N 
Q : Globalement, êtes-vous favorable ou pas favorable 
au développement des technologies de l’intelligence 
artificielle dans le secteur médical ?

Médecins

75% 77%
Généralistes Pédiatres

Taux d’adhésion selon…

83

72

79

67

80

70

Moins de 35 ans

35-49 ans

50-64 ans

65 ans et plus

Hommes

Femmes

Age

Sexe

Ensemble 

des Français
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76

75

72

81

75

79

72

57

67

91

85

93

81

62

A déjà diagnostiqué

N’a jamais diagnostiqué 

Au moins une fois tous les 3 mois

Au moins une fois par an

Moins d’une fois par an ou jamais 

En a déjà entendu parler

N'en a jamais entendu parler

Vous inquiète

Vous laisse indifférent

Vous enthousiasme

Oui

Oui, certainement

Oui, probablement

NON

75

75

77

83

72

79

67

80

70

75

73

86

77

74

71

78

78

82

69

ENSEMBLE

Généralistes

Pédiatres

Moins de 35 ans

35-49 ans

50-64 ans

65 ans et plus

Hommes

Femmes

LIBERAUX EXCLUSIFS OU MIXTES

Libéraux exclusifs

Mixtes

SAL. HOSPITALIERS / AUTRES

CABINET

… cab. individuel 

… cab. de groupe ou en société 

ETABLISSEMENT

… établ. public de santé 

… établ. privé 

75

75

71

78

82

67

75

76

87

84

90

73

82

62

76

73

AGGLO PARISIENNE

COM. URBAINE DE PROVINCE

. U.U. de 100 000 à 1 999 999 hab.

. U.U. de 20 000 à 99 999 hab.

. U.U. de 2 000 à 19 999 hab.

COMMUNE RURALE

Île-de-France

Province

A DÉJÀ UTILISE

Au cours du dernier mois

Il y a plus d'un mois

JAMAIS

Au moins un

Aucun

Au moins un

Aucun

Age

Mode d’exercice

Région d’exercice

Lieu d’exercice

Catégorie d’agglomération

Utilisation de l’IA dans sa vie professionnelle 

Disposition à recourir à un outil de l’IA

Disposition à recourir à un outil de l’IA pour les maladies rares

Spécialité 

Diagnostic de patients atteints de maladie rare

Fréquence de diagnostic de patients atteints de maladie rare 

Notoriété de l’IA pour diagnostiquer ou traiter les maladies rares 

Sentiment vis-à-vis de l’IA 

Disposition à utiliser Accelrare

Sexe

sur le profil des médecins qui soutiennent le développement des 

technologies de l’IA dans le secteur médical 

Note de lecture : 82% des médecins dans des établissements publics soutiennent le développement des technologies de l’IA dans le secteur médical

FOCUS
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Des erreurs de diagnostic par les intelligences artificielles

La déshumanisation des soins de santé

Des risques pour la confidentialité des données des patients

Les réticences des patients à accepter des soins ou des diagnostics                                    
basés sur l'Intelligence artificielle

Les coûts élevés des systèmes d’intelligence artificielle

Leur complexité d’utilisation

La perte de votre prestige social *

La perte de votre emploi *

78

75

67

74

70

59

52

50

77

72

69

59

56

43

21

12

I L  E S T  V R AI  Q U E  L E S  CR AI NTE S  S U S CI TÉ E S  P AR  L ’ I A  S O NT  B E AU CO U P  

P L U S  F O R T E S  D A N S  L E  G R A N D  P U B L I C  Q U E  D A N S  L E  CO R P S  M É D I C AL ,  

Y  CO MP R I S  S U R  S E S  E F F E TS  S U R  L E U R  P R O F E S S I O N
Q : Personnellement, craignez-vous que le recours à 

l’intelligence artificielle en médecine générale   ait 

les conséquences suivantes ? Proportion de personnes craignant…

Réponses

… des médecins

… de l’ensemble des Français 

(*) Dans le volet grand public, les libellés étaient : 

« La perte du prestige social des médecins » et                    

« La perte d’emploi des médecins »
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14

10

10

17

14

11

12

25

13

9

12

8

13

12

A déjà diagnostiqué

N’a jamais diagnostiqué 

Au moins une fois tous les 3 mois

Au moins une fois par an

Moins d’une fois par an ou jamais 

En a déjà entendu parler

N'en a jamais entendu parler

Vous inquiète

Vous laisse indifférent

Vous enthousiasme

Oui

Oui, certainement

Oui, probablement

NON

12

12

13

13

12

11

12

10

14

10

11

7

14

10

12

6

14

14

13

ENSEMBLE

Généralistes

Pédiatres

Moins de 35 ans

35-49 ans

50-64 ans

65 ans et plus

Hommes

Femmes

LIBERAUX EXCLUSIFS OU MIXTES

Libéraux exclusifs

Mixtes

SAL. HOSPITALIERS / AUTRES

CABINET

… cab. individuel 

… cab. de groupe ou en société 

ETABLISSEMENT

… établ. public de santé 

… établ. privé 

13

12

12

10

10

17

14

12

6

6

7

13

12

12

11

14

AGGLO PARISIENNE

COM. URBAINE DE PROVINCE

. U.U. de 100 000 à 1 999 999 hab.

. U.U. de 20 000 à 99 999 hab.

. U.U. de 2 000 à 19 999 hab.

COMMUNE RURALE

Île-de-France

Province

A DÉJÀ UTILISE

Au cours du dernier mois

Il y a plus d'un mois

JAMAIS

Au moins un

Aucun

Au moins un

Aucun

Age

Mode d’exercice

Région d’exercice

Lieu d’exercice

Catégorie d’agglomération

Utilisation de l’IA dans sa vie professionnelle 

Disposition à recourir à un outil de l’IA

Disposition à recourir à un outil de l’IA pour les maladies rares

Spécialité 

Diagnostic de patients atteints de maladie rare

Fréquence de diagnostic de patients atteints de maladie rare 

Notoriété de l’IA pour diagnostiquer ou traiter les maladies rares 

Sentiment vis-à-vis de l’IA 

Disposition à utiliser Accelrare

Sexe

sur le profil des médecins craignant de perdre leur emploi à cause de l’IA

Note de lecture : 14% des femmes médecins craignent de perdre leur emploi à cause de l’IA

FOCUS
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CO NTR AI R E ME NT  AU  R E S TE  D E  L A  P O P U L AT I O N ACT I V E ,  L E S  MÉ D E CI NS  

S O NT  AS S E Z  P E U  NO MB R E U X  À  V O I R  D ANS  L ’ I A  U N  D ANG E R  P O U R  

L E U R  P R O P R E  MÉ T I E R  
Q : Et vous personnellement, d’une manière générale, 
estimez-vous que l’intelligence artificielle soit une 
menace pour votre travail ?

11

36
38

15
Oui, tout à fait 

10

Oui, plutôt 

16

Non, plutôt 
pas 

37

Non, pas du 
tout 

37

26%
des médecins voient dans l’intelligence artificielle une menace pour 
leur travail, contre 47% en moyenne chez l’ensemble des actifs

Médecins

Ens. des actifs

26% 25%
Généralistes Pédiatres

Taux d’adhésion selon…

21

24

27

31

22

29

Moins de 35 ans

35-49 ans

50-64 ans

65 ans et plus

Hommes

Femmes

Age

Sexe
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26

27

25

27

25

26

26

64

24

14

18

10

21

27

A déjà diagnostiqué

N’a jamais diagnostiqué 

Au moins une fois tous les 3 mois

Au moins une fois par an

Moins d’une fois par an ou jamais 

En a déjà entendu parler

N'en a jamais entendu parler

Vous inquiète

Vous laisse indifférent

Vous enthousiasme

Oui

Oui, certainement

Oui, probablement

NON

26

26

25

21

24

27

31

22

29

29

30

22

21

27

29

23

24

22

29

ENSEMBLE

Généralistes

Pédiatres

Moins de 35 ans

35-49 ans

50-64 ans

65 ans et plus

Hommes

Femmes

LIBERAUX EXCLUSIFS OU MIXTES

Libéraux exclusifs

Mixtes

SAL. HOSPITALIERS / AUTRES

CABINET

… cab. individuel 

… cab. de groupe ou en société 

ETABLISSEMENT

… établ. public de santé 

… établ. privé 

18

29

34

31

20

33

19

27

23

28

15

27

23

32

25

29

AGGLO PARISIENNE

COM. URBAINE DE PROVINCE

. U.U. de 100 000 à 1 999 999 hab.

. U.U. de 20 000 à 99 999 hab.

. U.U. de 2 000 à 19 999 hab.

COMMUNE RURALE

Île-de-France

Province

A DÉJÀ UTILISE

Au cours du dernier mois

Il y a plus d'un mois

JAMAIS

Au moins un

Aucun

Au moins un

Aucun

Age

Mode d’exercice

Région d’exercice

Lieu d’exercice

Catégorie d’agglomération

Utilisation de l’IA dans sa vie professionnelle 

Disposition à recourir à un outil de l’IA

Disposition à recourir à un outil de l’IA pour les maladies rares

Spécialité 

Diagnostic de patients atteints de maladie rare

Fréquence de diagnostic de patients atteints de maladie rare 

Notoriété de l’IA pour diagnostiquer ou traiter les maladies rares 

Sentiment vis-à-vis de l’IA 

Disposition à utiliser Accelrare

Sexe

sur le profil des médecins qui voient dans l’intelligence artificielle 

une menace pour leur travail

Note de lecture : 31% des médecins âgés de 65 ans et plus voient l’IA comme une menace pour leur travail 

FOCUS
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6

8

8

78

Oui, au cours de la dernière 
semaine 

8

Oui, au cours du dernier mois mais 
pas de la dernière semaine

4

Oui, mais il y a plus d’un mois
7

Non, vous n’en 
avez jamais 

utilisé
81

19%
des médecins ont déjà utilisé un logiciel d’intelligence artificielle dans le 
cadre de leur vie professionnelle, contre 22% en moyenne des salariés  

L ’ U S AG E  D E S  O U T I L S  D ’ I NTE L L I G E NCE  AR T I F I C I E L L E  À  D E S  F I NS  

P R O F E S S I O NNE L L E S  R E S TE  L I M I TÉ  AU  S E I N  D E S  MÉ D E CI NS ,                 

S AU F  CH E Z  L E S  J E U NE S  
Q : Personnellement, avez-vous déjà utilisé un logiciel d’intelligence 
artificielle dans le cadre de votre vie professionnelle ?

Médecins

19% 30%
Généralistes Pédiatres

Taux d’usage selon…

33

16

20

13

24

16

Moins de 35 ans

35-49 ans

50-64 ans

65 ans et plus

Hommes

Femmes

Age

Sexe

Etude Ifop pour Learnthings réalisée par questionnaire auto-administré en ligne du 21 décembre au 3 janvier 2024 auprès d’un échantillon de 1911 personnes, représentatif de la population française, incluant 952 salariés.

Ensemble 

des salariés
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21

19

31

20

16

26

14

17

16

24

26

32

23

9

A déjà diagnostiqué

N’a jamais diagnostiqué 

Au moins une fois tous les 3 mois

Au moins une fois par an

Moins d’une fois par an ou jamais 

En a déjà entendu parler

N'en a jamais entendu parler

Vous inquiète

Vous laisse indifférent

Vous enthousiasme

Oui

Oui, certainement

Oui, probablement

NON

19

19

30

33

16

20

13

24

16

17

15

30

24

15

14

16

24

28

16

ENSEMBLE

Généralistes

Pédiatres

Moins de 35 ans

35-49 ans

50-64 ans

65 ans et plus

Hommes

Femmes

LIBERAUX EXCLUSIFS OU MIXTES

Libéraux exclusifs

Mixtes

SAL. HOSPITALIERS / AUTRES

CABINET

… cab. individuel 

… cab. de groupe ou en société 

ETABLISSEMENT

… établ. public de santé 

… établ. privé 

17

22

24

20

22

16

16

20

100

100

100

0

25

9

22

13

AGGLO PARISIENNE

COM. URBAINE DE PROVINCE

. U.U. de 100 000 à 1 999 999 hab.

. U.U. de 20 000 à 99 999 hab.

. U.U. de 2 000 à 19 999 hab.

COMMUNE RURALE

Île-de-France

Province

A DÉJÀ UTILISE

Au cours du dernier mois

Il y a plus d'un mois

JAMAIS

Au moins un

Aucun

Au moins un

Aucun

Age

Mode d’exercice

Région d’exercice

Lieu d’exercice

Catégorie d’agglomération

Utilisation de l’IA dans sa vie professionnelle 

Disposition à recourir à un outil de l’IA

Disposition à recourir à un outil de l’IA pour les maladies rares

Spécialité 

Diagnostic de patients atteints de maladie rare

Fréquence de diagnostic de patients atteints de maladie rare 

Notoriété de l’IA pour diagnostiquer ou traiter les maladies rares 

Sentiment vis-à-vis de l’IA 

Disposition à utiliser Accelrare

Sexe

sur le profil des médecins qui ont déjà utilisé un logiciel 

d’intelligence artificielle dans le cadre de leur vie professionnelle 

Note de lecture : 33% des médecins moins de 35 ans ont déjà utilisé un logiciel d’IA dans le cadre de leur vie professionnelle  

FOCUS
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E N  R E V ANCH E ,  P R È S  D E S  D E U X  T I E R S  D E S  MÉ D E CI NS  I NTE R R O G É S  

P O U R R AI E NT  R E CO U R I R  A  L ’ AV E NI R  À  D E S  O U T I L S  

D ’ I NTE L L I G E NCE  AR T I F I C I E L L E  
Q : Et pourriez-vous avoir recours à l'intelligence artificielle dans votre 

pratique professionnelle dans les domaines suivants ? 

14

17

9

7

6

30

26

31

29

29

44

43

40

36

35

67

30

Les algorithmes d'aide à la décision

Les interprétations automatisées

L´assistance à la décision thérapeutique

Le diagnostic précoce assisté

Le suivi et l'orientation du patient

PROPORTION DE MEDECINS POUVANT AVOIR RECOURS A 
AU MOINS UN DES OUTILS PRINCIPAUX D’IA

… ont déjà eu recours à au moins un des outils 

Oui, et vous y 

avez déjà eu 

recours

Oui, mais vous 

n’y avez jamais 

eu recours Total 

Oui

%

67% 70%
Généralistes Pédiatres

Proportion de médecins pouvant avoir 

recours aux outils d’IA en ce qui concerne…
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74

61

69

84

71

72

63

40

56

81

75

82

72

51

A déjà diagnostiqué

N’a jamais diagnostiqué 

Au moins une fois tous les 3 mois

Au moins une fois par an

Moins d’une fois par an ou jamais 

En a déjà entendu parler

N'en a jamais entendu parler

Vous inquiète

Vous laisse indifférent

Vous enthousiasme

Oui

Oui, certainement

Oui, probablement

NON

67

67

70

72

63

70

62

71

63

66

65

74

68

68

64

76

66

71

57

ENSEMBLE

Généralistes

Pédiatres

Moins de 35 ans

35-49 ans

50-64 ans

65 ans et plus

Hommes

Femmes

LIBERAUX EXCLUSIFS OU MIXTES

Libéraux exclusifs

Mixtes

SAL. HOSPITALIERS / AUTRES

CABINET

… cab. individuel 

… cab. de groupe ou en société 

ETABLISSEMENT

… établ. public de santé 

… établ. privé 

60

68

65

72

67

73

63

68

85

89

80

62

100

0

76

35

AGGLO PARISIENNE

COM. URBAINE DE PROVINCE

. U.U. de 100 000 à 1 999 999 hab.

. U.U. de 20 000 à 99 999 hab.

. U.U. de 2 000 à 19 999 hab.

COMMUNE RURALE

Île-de-France

Province

A DÉJÀ UTILISE

Au cours du dernier mois

Il y a plus d'un mois

JAMAIS

Au moins un

Aucun

Au moins un

Aucun

Age

Mode d’exercice

Région d’exercice

Lieu d’exercice

Catégorie d’agglomération

Utilisation de l’IA dans sa vie professionnelle 

Disposition à recourir à un outil de l’IA

Disposition à recourir à un outil de l’IA pour les maladies rares

Spécialité 

Diagnostic de patients atteints de maladie rare

Fréquence de diagnostic de patients atteints de maladie rare 

Notoriété de l’IA pour diagnostiquer ou traiter les maladies rares 

Sentiment vis-à-vis de l’IA 

Disposition à utiliser Accelrare

Sexe

sur le profil des médecins pouvant avoir recours à AU MOINS UN 

DES OUTILS PRINCIPAUX D’INTELLIGENCE ARTIFICIELLE

Note de lecture : 76% des médecins exerçant en cabinet de groupe peuvent y avoir recours

FOCUS
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35

26

42

42

29

38

24

7

25

36

36

37

35

18

A déjà diagnostiqué

N’a jamais diagnostiqué 

Au moins une fois tous les 3 mois

Au moins une fois par an

Moins d’une fois par an ou jamais 

En a déjà entendu parler

N'en a jamais entendu parler

Vous inquiète

Vous laisse indifférent

Vous enthousiasme

Oui

Oui, certainement

Oui, probablement

NON

30

30

34

40

21

36

24

35

25

29

27

42

32

29

26

37

31

34

25

ENSEMBLE

Généralistes

Pédiatres

Moins de 35 ans

35-49 ans

50-64 ans

65 ans et plus

Hommes

Femmes

LIBERAUX EXCLUSIFS OU MIXTES

Libéraux exclusifs

Mixtes

SAL. HOSPITALIERS / AUTRES

CABINET

… cab. individuel 

… cab. de groupe ou en société 

ETABLISSEMENT

… établ. public de santé 

… établ. privé 

27

31

27

32

32

36

29

30

67

67

67

21

45

0

34

15

AGGLO PARISIENNE

COM. URBAINE DE PROVINCE

. U.U. de 100 000 à 1 999 999 hab.

. U.U. de 20 000 à 99 999 hab.

. U.U. de 2 000 à 19 999 hab.

COMMUNE RURALE

Île-de-France

Province

A DÉJÀ UTILISE

Au cours du dernier mois

Il y a plus d'un mois

JAMAIS

Au moins un

Aucun

Au moins un

Aucun

Age

Mode d’exercice

Région d’exercice

Lieu d’exercice

Catégorie d’agglomération

Utilisation de l’IA dans sa vie professionnelle 

Disposition à recourir à un outil de l’IA

Disposition à recourir à un outil de l’IA pour les maladies rares

Spécialité 

Diagnostic de patients atteints de maladie rare

Fréquence de diagnostic de patients atteints de maladie rare 

Notoriété de l’IA pour diagnostiquer ou traiter les maladies rares 

Sentiment vis-à-vis de l’IA 

Disposition à utiliser Accelrare

Sexe

sur le profil des médecins ayant déjà eu recours à AU MOINS UN 

DES OUTILS PRINCIPAUX D’INTELLIGENCE ARTIFICIELLE

Note de lecture : 40% des médecins de moins de 35 ans y ont déjà eu recours 

FOCUS
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LA DISPOSITION À UTILISER L’IA 
DANS LE TRAITEMENT DES 
MALADIES RARES

C



26© IFOP 2024 26

L ’ U S AG E  D E  L ’ I A  P O U R  D I AG NO S T I Q U E R  O U  TR A I TE R  L E S  

MAL AD I E S  R AR E S  R E S TE  E NCO R E  AS S E Z  MÉ CO NNU  

Q: Avez-vous déjà entendu parler de l'utilisation de l'intelligence artificielle 

(IA) pour diagnostiquer ou prendre en charge des maladies rares ?

Oui
47

Non
53

47%
des médecins ont déjà entendu parler de l’IA pour diagnostiquer 
ou prendre en charge des maladies rares 

47% 42%
Généralistes Pédiatres

Taux de notoriété selon…

31

45

52

54

51

42

Moins de 35 ans

35-49 ans

50-64 ans

65 ans et plus

Hommes

Femmes

Age

Sexe

Médecins
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L A  CR É D I B I L I T É  D E  L ’ I A  P O U R  AMÉ L I O R E R  L E  D I AG NO S T I C  

D E S  MAL AD I E S  R AR E S  E S T  TR È S  L AR G E  AU  S E I N  D E                    

L A  P R O F E S S I O N MÉ D I CAL E
Q: Pensez-vous que l'utilisation des systèmes d’intelligence artificielle 

pourrait aider à améliorer le diagnostic des maladies rares ?

Oui, et vous êtes 

prêt à utiliser ces 

systèmes 

47

NSP

2

81%
des médecins considèrent que l’IA pourrait aider à améliorer le 
diagnostic des maladies rares 

Médecins

47% 58%
Généralistes Pédiatres
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56

41

58

61

53

56

40

12

31

78

73

91

64

12

A déjà diagnostiqué

N’a jamais diagnostiqué 

Au moins une fois tous les 3 mois

Au moins une fois par an

Moins d’une fois par an ou jamais 

En a déjà entendu parler

N'en a jamais entendu parler

Vous inquiète

Vous laisse indifférent

Vous enthousiasme

Oui

Oui, certainement

Oui, probablement

NON

47

47

58

55

43

49

45

55

39

45

43

56

52

47

45

52

48

51

43

ENSEMBLE

Généralistes

Pédiatres

Moins de 35 ans

35-49 ans

50-64 ans

65 ans et plus

Hommes

Femmes

LIBERAUX EXCLUSIFS OU MIXTES

Libéraux exclusifs

Mixtes

SAL. HOSPITALIERS / AUTRES

CABINET

… cab. individuel 

… cab. de groupe ou en société 

ETABLISSEMENT

… établ. public de santé 

… établ. privé 

47

48

50

46

51

42

51

47

72

74

68

42

57

28

53

28

AGGLO PARISIENNE

COM. URBAINE DE PROVINCE

. U.U. de 100 000 à 1 999 999 hab.

. U.U. de 20 000 à 99 999 hab.

. U.U. de 2 000 à 19 999 hab.

COMMUNE RURALE

Île-de-France

Province

A DÉJÀ UTILISE

Au cours du dernier mois

Il y a plus d'un mois

JAMAIS

Au moins un

Aucun

Au moins un

Aucun

Age

Mode d’exercice

Région d’exercice

Lieu d’exercice

Catégorie d’agglomération

Utilisation de l’IA dans sa vie professionnelle 

Disposition à recourir à un outil de l’IA

Disposition à recourir à un outil de l’IA pour les maladies rares

Spécialité 

Diagnostic de patients atteints de maladie rare

Fréquence de diagnostic de patients atteints de maladie rare 

Notoriété de l’IA pour diagnostiquer ou traiter les maladies rares 

Sentiment vis-à-vis de l’IA 

Disposition à utiliser Accelrare

Sexe

sur le profil des médecins qui sont prêts à utiliser ces systèmes pour 

améliorer le diagnostic des maladies rares

Note de lecture : 58% des pédiatres sont prêts à utiliser ces systèmes

FOCUS



29© IFOP 2024 29

74%
des médecins estiment que l’IA peut améliorer la qualité de vie des patients 
atteints de maladies rares en fournissant un suivi médical personnalisé 

Oui, 
certainement 

22

Oui, probablement 

52

Non, probablement 
pas 

17

Non, 
certainement 

pas

8
1

D E  MÊ ME ,  L E S  MÉ D E CI NS  P E R CO I V E NT  B I E N  L A  CAP ACI TÉ  D E S  

O U T I L S  D ’ I NTE L L I G E NCE  AR T I F I C I E L L E  À  AMÉ L I O R E R  L A  Q U AL I TÉ    

D E  V I E  D E S  P AT I E NTS  AT TE I NTS  D E  TE L L E S  MAL AD I E S
Q: Pensez-vous que l'Intelligence artificielle peut améliorer la qualité de vie des patients atteints de maladies 

rares en fournissant un suivi médical personnalisé ?

74% 80%
Généralistes Pédiatres

Taux selon…

79

67

77

73

76

72

Moins de 35 ans

35-49 ans

50-64 ans

65 ans et plus

Hommes

Femmes

Age

Sexe

Médecins
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L E S  D I F F É R E NTS  O U T I L S  D ’ A I D E  AU  D I AG NO S T I C  D ’ U NE  MAL AD I E  

R AR E  O NT  U N  F O R T  P O TE NT I E L  D E  D É V E L O P P E ME NT  AU  S E I N  D U  
CO R P S  ME D I CAL ,  NO TAMME NT  L E S  P É D I ATR E S

Q : Et pourriez-vous avoir recours à l’une des technologies 

suivantes pour le diagnostic d’une maladie rare ? 

31

21

14

11

30

36

39

34

61

57

53

45

78

43

L’analyse d’imagerie médicale 

L’analyse des données médicales 

L’assistance au diagnostic différentiel, en proposant 
une liste de maladies potentielles en fonction des 

symptômes et des antécédents médicaux d'un patient 

Le séquençage génomique

PROPORTION DE MEDECINS QUI POURRAIENT AVOIR 
RECOURS A AU MOINS UNE TECHNOLOGIE POUR LE 

DIAGNOSTIC D’UNE MALADIE RARE

… dont y ayant déjà eu recours

77% 85%
Généralistes Pédiatres

Oui, et vous y 

avez déjà eu 

recours

Oui, mais vous 

n’y avez jamais 

eu recours

Total 

Oui

%
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88

70

85

95

86

79

77

80

73

91

88

93

86

68

A déjà diagnostiqué

N’a jamais diagnostiqué 

Au moins une fois tous les 3 mois

Au moins une fois par an

Moins d’une fois par an ou jamais 

En a déjà entendu parler

N'en a jamais entendu parler

Vous inquiète

Vous laisse indifférent

Vous enthousiasme

Oui

Oui, certainement

Oui, probablement

NON

78

77

85

75

78

78

82

80

76

76

77

70

80

78

78

80

77

80

71

ENSEMBLE

Généralistes

Pédiatres

Moins de 35 ans

35-49 ans

50-64 ans

65 ans et plus

Hommes

Femmes

LIBERAUX EXCLUSIFS OU MIXTES

Libéraux exclusifs

Mixtes

SAL. HOSPITALIERS / AUTRES

CABINET

… cab. individuel 

… cab. de groupe ou en société 

ETABLISSEMENT

… établ. public de santé 

… établ. privé 

71

79

80

81

78

78

73

79

86

86

85

76

88

57

100

0

AGGLO PARISIENNE

COM. URBAINE DE PROVINCE

. U.U. de 100 000 à 1 999 999 hab.

. U.U. de 20 000 à 99 999 hab.

. U.U. de 2 000 à 19 999 hab.

COMMUNE RURALE

Île-de-France

Province

A DÉJÀ UTILISE

Au cours du dernier mois

Il y a plus d'un mois

JAMAIS

Au moins un

Aucun

Au moins un

Aucun

Age

Mode d’exercice

Région d’exercice

Lieu d’exercice

Catégorie d’agglomération

Utilisation de l’IA dans sa vie professionnelle 

Disposition à recourir à un outil de l’IA

Disposition à recourir à un outil de l’IA pour les maladies rares

Spécialité 

Diagnostic de patients atteints de maladie rare

Fréquence de diagnostic de patients atteints de maladie rare 

Notoriété de l’IA pour diagnostiquer ou traiter les maladies rares 

Sentiment vis-à-vis de l’IA 

Disposition à utiliser Accelrare

Sexe

sur le profil des médecins déclarant pouvoir avoir recours à au 

moins une technologie pour le diagnostic d’une maladie rare

Note de lecture : 85% des pédiatres déclarent pouvoir y avoir recours

FOCUS
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L E  D I S P O S I T I F  D ’ A I D E  AU  P R É -D I AG NO S T I C  ACCE L R AR E  B É NÉ F I C I E  

D ’ U N A P R I O R I AS S E Z  P O S I T I F  AU  S E I N  D U  CO R P S  M É D I CAL ,  

NO TAMME NT  CH E Z  L E S  P É D I ATR E S
Q: AccelRare est un dispositif médical gratuit et anonyme d’aide au pré-diagnostic qui sera bientôt à disposition des professionnels de santé, notamment pour vous 

aider à identifier plus tôt les patients susceptibles d’être porteur d’une maladie rare, et vous aider à mieux orienter ces patients vers le bon parcours de soin.  

Vous personnellement, diriez-vous que cet outil vous inquiète, vous enthousiasme ou vous laisse indifférent ?

Vous enthousiasme 

40

40%
des médecins se disent enthousiastes concernant le dispositif médical accelRare 

39% 49%
Généralistes Pédiatres

Médecins
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L E S  MÉ D E CI NS  S O NT  MAJ O R I TA I R E ME NT  D I S P O S É S  À  

U T I L I S E R  L E  D I S P O S I T I F  D ’ A I D E  AU  P R É -D I AG NO S T I C  

ACCE L R AR E  
Q: AccelRare est un dispositif médical gratuit et anonyme d’aide au pré-diagnostic qui sera bientôt à disposition 
des professionnels de santé, notamment pour vous aider à identifier plus tôt les patients susceptibles d’être 
porteur d’une maladie rare, et vous aider à mieux orienter ces patients vers le bon parcours de soin. 

Seriez-vous prêt à utiliser accelRare, cet outil digital d’aide au pré-diagnostic des maladies rares ? 

Oui, 
certainement 

20

Oui, probablement 

41

Non, 
probablement pas 

24

Non, 
certainement 

pas

15

61%
des médecins sont prêts à utiliser accelRare pour les aider au 
pré-diagnostic des maladies rares  

60% 67%
Généralistes Pédiatres

Taux de potentiel de 

accelRare selon…

60

67

61

61

60

60

69

51

Généralistes

Pédiatres

Moins de 35 ans

35-49 ans

50-64 ans

65 ans et plus

Hommes

Femmes

Age

Spécialité 

Sexe

Médecins
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67

55

66

83

59

71

52

21

42

91

100

100

100

0

A déjà diagnostiqué

N’a jamais diagnostiqué 

Au moins une fois tous les 3 mois

Au moins une fois par an

Moins d’une fois par an ou jamais 

En a déjà entendu parler

N'en a jamais entendu parler

Vous inquiète

Vous laisse indifférent

Vous enthousiasme

Oui

Oui, certainement

Oui, probablement

NON

61

60

67

61

61

60

60

69

51

56

56

62

66

57

56

61

65

68

56

ENSEMBLE

Généralistes

Pédiatres

Moins de 35 ans

35-49 ans

50-64 ans

65 ans et plus

Hommes

Femmes

LIBERAUX EXCLUSIFS OU MIXTES

Libéraux exclusifs

Mixtes

SAL. HOSPITALIERS / AUTRES

CABINET

… cab. individuel 

… cab. de groupe ou en société 

ETABLISSEMENT

… établ. public de santé 

… établ. privé 

64

61

55

62

63

64

62

60

81

84

75

56

70

44

67

37

AGGLO PARISIENNE

COM. URBAINE DE PROVINCE

. U.U. de 100 000 à 1 999 999 hab.

. U.U. de 20 000 à 99 999 hab.

. U.U. de 2 000 à 19 999 hab.

COMMUNE RURALE

Île-de-France

Province

A DÉJÀ UTILISE

Au cours du dernier mois

Il y a plus d'un mois

JAMAIS

Au moins un

Aucun

Au moins un

Aucun

Age

Mode d’exercice

Région d’exercice

Lieu d’exercice

Catégorie d’agglomération

Utilisation de l’IA dans sa vie professionnelle 

Disposition à recourir à un outil de l’IA

Disposition à recourir à un outil de l’IA pour les maladies rares

Spécialité 

Diagnostic de patients atteints de maladie rare

Fréquence de diagnostic de patients atteints de maladie rare 

Notoriété de l’IA pour diagnostiquer ou traiter les maladies rares 

Sentiment vis-à-vis de l’IA 

Disposition à utiliser Accelrare

Sexe

sur le profil des médecins qui sont prêts à utiliser accelRare 

Note de lecture : 68% des médecins dans des établissements publics sont prêts à utiliser AccelRare 

FOCUS
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